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COMPTE-RENDU DE L’ACTUALITE DES NATIONS UNIES EN RDC 

A LA DATE DU 8 MAI 2019 

 

MONUSCO : 

Elle s’appelait Begum Rowshan Ara et, en sa qualité d’inspectrice générale de la police du 
Bangladesh, elle se trouvait en mission en République démocratique du Congo afin d’honorer ses 
consœurs policières déployées ici à Kinshasa.  

Elle a trouvé la mort lorsque le véhicule dans lequel elle se trouvait a été violemment heurté par un camion 
dimanche soir à N’Sele. La commandante de l’unité de police constituée bangladaise de la MONUSCO, qui se 
trouvait également à bord de la voiture accidentée, a été blessée et est hospitalisée. 

Toute la Mission s’associe à la Représentante spéciale du Secrétaire général des Nations Unies en RDC pour 
présenter ses condoléances à la famille de la victime, à ses collègues et au gouvernement du Bangladesh. 

C’est ici l’occasion de rappeler le rôle essentiel que joue le Bangladesh au sein des opérations de maintien de la 
paix y compris de la MONUSCO et de rendre hommage à sa police qui contribue au renforcement de la paix 
et de la stabilité en République démocratique du Congo. 

Vous le savez, les Nations Unies sont présentes en République démocratique du Congo notamment pour 
soutenir le Gouvernement congolais et ses partenaires dans la mise en œuvre des objectifs de développement 
durable. 
 
17 objectifs entrés en vigueur en 2016 pour transformer le monde d’ici à 2030. 
L’un de ces objectifs nous tient particulièrement à cœur, c’est l’objectif 16 qui s’appelle « Paix, justice et 
institutions efficaces » et qui a été choisi comme objectif du mois par les Nations Unies. 
Promouvoir l’avènement de sociétés pacifiques et inclusives aux fins du développement durable, assurer l’accès 
de tous à la justice et mettre en place, à tous les niveaux, des institutions efficaces, responsables et ouvertes à 
tous sont des objectifs qui se retrouvent dans la résolution 2463 qui fixe la feuille de route de la MONUSCO. 
Il y a de nombreux domaines dans lesquels la MONUSCO contribue à la réalisation de l’objectif 16. 
 
La protection des civils, qui est notre priorité, a pour objectif de réduire nettement toutes les formes de violence 
et les taux de mortalité qui y sont associés, et c’est justement l’une des cibles associées à l’ODD 16. 
Autre cible : promouvoir l’état de droit et donner à tous accès à la justice dans des conditions d’égalité. Là 
encore, la MONUSCO soutient les autorités congolaises dans ce sens.  
 
Je peux donner en exemple les audiences foraines qui viennent de se dérouler sur une période de huit mois à 
Kibumba, à une trentaine de kilomètres de Goma. Au total, ce sont près de 100 conflits fonciers, 97 pour être 
exacte, qui ont été résolus dans le territoire de Nyiragongo dans le cadre d’un projet financé par la MONUSCO 
à hauteur de 100 000 dollars américains. 
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Parmi les autres cibles pertinentes pour notre mandat, nous pouvons citer les questions liées à la suppression 
de la maltraitance, l’exploitation et la traite, et toutes les formes de violence et de torture dont sont victimes les 
enfants, la réduction des flux financiers illicites et le trafic d’armes et la mise en place d’institutions efficaces, 
responsables et transparentes à tous les niveaux. 
 
Je n’oublie pas une cible que nous en avons en commun, celle de garantir l’accès public à l’information et 
protéger les libertés fondamentales, conformément à la législation nationale et aux accords internationaux. 
L’atteinte de ces cibles conduira à la construction de sociétés pacifiques, justes et paisibles, ce qui est un 
préalable pour la réalisation de l’ensemble des objectifs de développement durable. 
 
Et c’est ensemble que nous devons agir, les pays, les Nations Unies, les communautés, la société civile, vous, 
moi, chacun à notre niveau pour que cessent la violence et l’injustice et que nous puissions tous vivre dans un 
environnement à l’abri de la peur et des menaces. 
 
Lors de la conférence de presse de la Représentante spéciale il y a deux semaines, Mme Zerrougui avait promis 
de vous fournir une réponse plus détaillée quant à l’usage des drones de la MONUSCO. 
 
Le centre opérationnel des drones est situé à Bunia. Actuellement les drones sont utilisés en priorité pour 
soutenir la brigade d’intervention de la Force. Les drones de la MONUSCO mènent plusieurs missions par jour 
sur des distances de 200 km maximum afin de repérer les mouvements et les campements des groupes armés 
et d’enregistrer des images, essentiellement dans les endroits difficiles d’accès à pied ou avec des véhicules. 
Les drones ont été introduits en RDC en décembre 2013. 
 
Nord-Kivu : 
 
Au Nord-Kivu, dans le cadre de l’exécution du mandat de la MONUSCO sur la protection des 
populations civiles, plusieurs sections notamment les Affaires civiles, la Protection de l’enfant, DDR et 
les Affaires politiques ont mené une mission conjointe de protection dans la zone de Nyange-Mpati, dans 
le groupement Bashali Mokoto dans le territoire de Masisi.  
 
La mission a permis de faire une évaluation de la situation de la protection dans ladite zone après les 
affrontements répétés entre les groupes armés et l’absence d'autorité de l'Etat dans cette contrée.  Cette 
descente sur le terrain a facilité l'extraction réussie de 205 enfants, dont 93 garçons et 12 filles, tous 
associés à des groupes armés. 
 
Kasaï :  
 
La MONUSCO agit dans le Sankuru pour un retour au calme et prévenir tout incident liée à la 
protection des civils 
 

Depuis le 17 mars, le contingent marocain (MORBATT) basé à Kananga, dans la province du Kasaï, a établi 
une base temporaire et mis en œuvre une patrouille de longue portée dans la province du Sankuru, 
respectivement à Lodja et à Lusambo, à la suite des tensions intercommunautaires et entre partisans 
d’adversaires politiques autour de l’élection du Gouverneur qui a été reportée à une date ultérieure par la CENI. 
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Ces tensions sont caractérisées par des cas de ciblage de nombreux individus et des groupes, y compris des 
enseignants, l’église catholique et d’autres autorités civiles. En outre, il a été rapporté que cinq radios locales 
avaient diffusé des messages incitant à la haine, dont quatre appartenant à des politiciens connus au niveau 
national. Depuis la projection de la Force de la MONUSCO dans ces localités, elle a réalisé des patrouilles 
quotidiennement pour suivre la situation de la protection des civils et rassurer la population, ce qui a permis le 
retour au calme dans ces deux localités en attendant la décision politique sur l'élection du gouverneur qui est 
attendue et qui aura probablement un impact sur la fin de ces tensions dans le Sankuru. 

 
Formation et sensibilisation d’agents étatiques à Lodja.  

Le 25 avril, plus de 50 policiers, FARDC et agents de la DGM, autant des officiers que des hommes de rang 
ont été sensibilisés par des sections substantives de la MONUSCO sur le respect des droits de l'homme, la 
discipline, l'éthique et les violations graves des droits de l'enfant et sur sa présence à Lodja. Les participants ont 
grandement apprécié cette activité qui vient renforcer leur prise de conscience sur leur rôle et devoir d’agents 
de l’administration publique, et ont fait état de leur besoin de formation. 

 
Visite de la cheffe du bureau régional du Kasaï à Lodja.  
 
Sophie Stecker, la cheffe du bureau de la MONUSCO à Kananga a effectué une visite de travail à Lodja, le 
lundi 29 avril 2019. Accompagnée de ses collègues et du Commandant de la Force de la MONUSCO à Kananga, 
elle a échangé avec un acteur de la société civile, participé à la distribution de 230 kits scolaires offertes par le 
contingent marocain à l’école primaire Edingo et à la remise d’un trophée à un club de football de jeunes de la 
place.  
 
Au cours de sa rencontre avec Médard Elonge l’Administrateur du territoire de Lodja, ce dernier a évoqué 
plusieurs sujets sécuritaires notamment des bénéfices de la présence de la Force de la MONUSCO, les besoins 
et les défis sécuritaires dans son entité depuis la tension persistance entre partisans des candidats à l’élection 
non encore tenue du Gouverneur de la province du Sankuru. 
 
 
Situation militaire : 
 
(Par le Commandant Nabil CHERKAOUI, porte-parole militaire de la MONUSCO)  
 
Durant les dernières semaines, les activités majeures de la Force de la MONUSCO ont été marquées par la 
poursuite des opérations dans les différentes provinces où les troupes onusiennes sont déployées afin de 
garantir la protection des civils à partir des détachements de réaction rapide ou de contrôle de certaines zones 
où les groupes armés restent actifs. Aussi, la Force en collaboration avec l'équipe de protection de l'enfance à 
Goma, a réussi à extraire du 26 avril au 3 mai 2019, à partir de la base opérationnelle temporaire MPATI (22 
km nord-ouest de la base opérationnelle de Kitchanga), un total de 238 anciens enfants soldats embrigadés par 
des groupes armés. Ils ont reçu des soins médicaux, des kits de démobilisation et des certificats de 
démobilisation leur permettant d'intégrer la vie civile avec un risque considérablement réduit d’être de nouveau 
recrutés et d’être victimes de représailles de la part des groupes armés. Cela fera une grande différence dans 
leurs vies. 
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Sur le plan opérationnel, les principales informations sur la situation sécuritaire de ces dernières semaines 
dans les différentes provinces se présentent comme suit : 

 
Dans les provinces de l’Ituri et du Haut-Uele, la Force de la MONUSCO poursuit ses actions visant à 
ramener la stabilité et à promouvoir un environnement sécurisé pour la population locale. C’est dans ce contexte 
que le bataillon bangladeshi de déploiement rapide conduit depuis le 1er mars 2019 une opération baptisée « OPS 
STABILITY FOR DJUGU (PH-6) » et a déployé deux bases opérationnelles temporaires respectivement à 
Roe (45 km nord-est de Bunia) et à Loda (72 km nord-est de Bunia).  
 
Durant cette opération, des patrouilles régulières sont conduites pour assurer la protection des civils et interagir 
avec les habitants. En effet, le 6 mai 2019, la base opérationnelle temporaire Roe a assuré la sécurité des 
personnes réfugiées à proximité, fuyant les tirs dans le village de Waga (à 2 km au sud de cette base) et craignant 
une attaque imminente des assaillants LENDU. Une patrouille a été dépêchée à 20h50 pour protéger les civils 
de ce village. 
 
Dans le territoire de Beni, la Force de la MONUSCO continue d’appuyer ses partenaires des Forces Armées 
de la République démocratique du Congo (FARDC) dans leur lutte contre les éléments des Forces démocratiques 
alliées (ADF). Suite aux accrochages avec les FARDC le 1er mai 2019 au village Bavota (9 km au sud-ouest de 
Kamango) et le 4 avril 2019 à Mukoko (6 km au sud-est la base opérationnelle de Mayimoya), la Force de la 
MONUSCO a réagi rapidement en déployant des forces de réaction rapides pour porter assistance aux FARDC. 
 

En outre, la Force de la MONUSCO a contribué à faciliter l’action des agences humanitaires en charge de la 
lutte contre Ebola par la sécurisation des déplacements et le stationnement des équipes de l’OMS et de leurs 
partenaires de jour comme de nuit dans la région de Beni et Boikene.  
 

Dans le reste de la province du Nord-Kivu, les troupes onusiennes continuent de remplir leur mandat de 
protection des civils par une projection rapide de bases opérationnelles temporaires afin de contribuer à ramener 
la stabilité et prévenir la violence. A titre d’illustration, deux bases opérationnelles temporaires ont été déployées 
par le bataillon indien de déploiement rapide du 25 avril au 8 mai 2019 à Mpati (22 km nord-ouest de la base 
opérationnelle de Kitchanga) et du 26 avril au 12 mai 2019 à Pinga (92 km nord-ouest de la base opérationnelle 
de Sake). Durant ces déploiements, de nombreuses patrouilles dans les villages affectés par des actes de violence 
ont été conduites afin d’agir de manière proactive et prévenir toute détérioration de la situation sécuritaire dans 
la zone.  

 
Dans la province du Sud-Kivu, les troupes onusiennes effectuent depuis le 20 mars 2019 des opérations de 
grande envergure dans les différentes localités affectées par la violence, afin d’entraver la liberté de circulation 
des groupes armés et éviter les affrontements ethniques entre la milice Twigwaneho et une coalition des Maï-
Maï, assurant ainsi la protection des civils. De même, la Force de la MONUSCO a déployé une base 
opérationnelle temporaire à Bibatama (67 km nord-est de la base opérationnelle de Bunyakiri) pour surveiller 
les mouvements possibles et la présence du groupe armé « Conseil National pour le Renouveau et la Démocratie 
(CNRD) ». 
 
Dans la région des Kasaï, les troupes de la MONUSCO continuent de participer à la sécurisation des camps 
des personnes refoulées d’Angola, particulièrement dans la localité de Kamako à l’ouest de Tshikapa. De plus, 
la Force de la MONUSCO a déployé deux bases opérationnelles temporaires depuis le 17 avril 2019 
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respectivement à Lodja (285 km nord-ouest de Kananga) et à Lusambo (155 km nord-ouest de Kananga), afin 
de surveiller la situation tendue respectivement à Sankuru et à Lusambo et assurer la protection des civils en 
prévenant notamment toute violation des droits de l’homme. 
 
La Force de la MONUSCO poursuit, en liaison avec les autorités locales et provinciales, ses efforts visant à 
stabiliser cette partie de la province du Kasaï afin d’assurer une paix pérenne. 
 
A la lumière de l’arrangement technique dans le cadre de coopération entre les FARDC et la Force de la 
MONUSCO, cette dernière a soutenu l’acheminement de six tonnes de vivres au profit des FARDC engagés 
contre un groupe armé visant la protection des civils et évitant le déplacement massif des populations dans les 
territoires d’Uvira et Fizi. 
 
De surcroît, une nouvelle édition de NGUVU hybride, bulletin d'information de la Force de la MONUSCO, 
sera bientôt diffusée mettant en exergue le rôle de déploiement des bases tactiques temporaires pour assurer un 
environnement protecteur et garantir un épanouissement économique et social de la population locale. 
  
Au titre de la coopération civilo-militaire, la Force de la MONUSCO, à travers ses différents contingents, 
continue de dispenser des cours d’anglais, d’informatique et de renforcement des capacités des civils. 
Parallèlement, des équipes médicales sont déployées pour fournir des soins à titre grâcieux et porter assistance 
aux populations civiles. De l'eau potable est également fournie aux habitants de Dungu et aux enfants des 
orphelinats à Goma. 
De plus, deux projets civilo-militaires, CIMIC, se sont achevés le 30 avril 2019 dans le Sud-Kivu : le programme 
d'approvisionnement en eau pour l'institut ISTD à Kalehe et la restauration de l'école primaire à Shanje-Butumba. 
 
Enfin, malgré la poursuite des affrontements entre les groupes armés, la mission de protection par projection 
obtient des résultats encourageants. Ainsi, durant ces mois d’avril et de mai 2019, un total de 1 127 éléments 
appartenant à divers groupes armés parmi lesquels, 238 enfants soldats se sont rendus à la MONUSCO et aux 
FARDC. Ils sont actuellement pris en charge par la section Désarmement, Démobilisation, Rapatriement, 
Réintégration et Réinsertion (DDRRR) de la Mission en vue de leur réinsertion. 
 
En guise de conclusion, la Force de la MONUSCO poursuit sans relâche son action de protection de la 
population civile et de neutralisation des groupes armés. Nous appelons une fois encore les combattants 
irréguliers à déposer les armes et à s’engager dans un processus de retour à une vie paisible, pour eux, leurs 
enfants et les populations de ce pays. 
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